
Pensées uniques
Face à la pensée dominante, il est des « pensées uniques » qui continuent,

par-delà les ans ou les siècles, à nous faire vivre.

« Déscolariser la société veut dire, avant tout, refuser le statut
professionnel à ce métier [l'enseignement] qui, par ordre
d'ancienneté, vient juste après le plus vieux métier du monde.
(...) La technologie pourrait fournir à chaque homme la
possibilité de mieux comprendre son milieu, de le façonner
de ses propres mains, de communiquer mieux que par
le passé. Cette utilisation de la technologie, à rebours
des tendances actuelles, constitue la véritable alternative
au problème de l'éducation. (...) Pour qu'un homme puisse
grandir, ce dont il a besoin c'est du libre accès aux choses,
aux lieux, aux méthodes, aux événements, aux documents.
Il a besoin de voir, de toucher, de manipuler, je dirais
volontiers de saisir tout ce qui l'entoure dans un milieu
qui ne soit pas dépourvu de sens. (...)
Il faut un temps relativement court à l'homme motivé pour
acquérir une compétence qu'il veut utiliser ; ce que nous
avons tendance à oublier dans une société où les ensei-
gnants monopolisent la possibilité d'accession à n'importe
quelle activité et détiennent le pouvoir d'accuser de charlata-
nisme tous ceux qui ne se soumettent pas. »

(Une société sans école, Le Seuil, 1971) Ivan Illich
Sociologue (1926-2002)
Prêtre à New York, il fonde dans les
années 60 le Centre international
de documentation de Cuernavaca
(Mexique). Sa critique de la société
industrielle et du développement
occidental a nourri la pensée
de l’écologie politique.
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